
Bu/1.. et A~in. Soc. Entoni. de Bel-gique, S6, !-II, 1950. 

Assemblée mensuelle du 8 janvier 1950 
Présidence de M. A. BALL, Vice-Président 

La séance est ouverte à Ij heures 15. 

Le secrétaire fait part de la nouvelle composition du Bureau 
au sein du Conseil d'administration: MM. A. CRÈVECŒl'R, prési­
dent, A. BALL, vice-président, J. CooREMAX, secrétaire! L. BER­
GER, trésnrier, "C. SEGERSi bibliothécaire, R. 2t1AYXÉ, membre et 
A. JAXSSENS, niembre, secrétaire-œ.djoint. 

D'autre part, la commission de contrôle de la Bibliothèque est 
composée de MM. R. MAYÉ et A. JANSSE'1S, membres du Conseil. 

- Les comptes rendus des assemblées de novembre-décem­
bre 1949 sont approuvés. 

Décision iiu Conseil. - Est admis en qualité de membre cor­
respondant, M. le D' Jean LoRITZ, 4, avenue Castellane, Nice, 
France, Lépidoptères et Coléoptères, présenté par MM. M. THO­
MAS et J. CooREMAN. 

Correspondance. - Le Directeur de l'Institut royal des Sciences 
naturelles de Belgique fait part de l'ou\'erture d'une exposition 
de Matériel et de Récoltes de la Mission d'exploration océanogra­
phique qui a séjourné dans l'océan Atlantique Snd, en 1948-1949. 
Cette Exposition a lien dans les galeries nationales de l'Institut, 
31, rue ·vautier, à Bruxelles. 

- Le IX° Congrès International de Lininologie aura lieu en 
Belgique, du 16 au 26 août 1950. Tous renseignements peuvent 
s'obtenir au Secrétariat du Congrès, 42 Poelsnepstraat, à Gand. 

Divers. - Le D' R. JEA'1NEL, Professeur et Directeur du Labo­
ratoire d'Entomologie du Muséum National d'Histoire naturelle 
de Paris, 1v1embr.e d'honneur de notre société, vient d'être élu Di­
recteur de cet établissement (Félicitations). 

- M. L. BERGER, notre dévoué trésorier, a été récemment noin­
mé conservateur-adjoint à la Section d'Entomologie du Musée du 
Congo à Tervuren (Félicitations). 

Bibliothèque. - Nous avons reçu de M. J. GHESQUlÈRE: Les In­
sectes des Palmiers, par P. LEPESME et J. GHESQUIÈRE, magnifique 
ouvrage de 904 pages et 638 figures: Ed. Lechevalier, 1947. 

Diverses brochures et separata nous ont été également remis: 
J. GHESQUIÈRE (5'), C. SEGERS (6),F. SlLVESTRl (r) et M. Tuo­
MAS (1) (Remerciements). 
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COMMUNICATIONS 

Un Chalcidien parasite du Lophyre du Pin en Belgique. 
Dahlbominus fusci.pennis (ZETT.) (Eulophidae) a été obtenu de 

cocons de Diprion pini (L.) à Spa (rée. GALOUX, 1949). Ce Chal­
cidien est mieux connu dans la littérature sous le nom générique 
de ,vlicroplectron DAHLB. 1857, mais préoccupé par STREUBEL 1842 
(Aves), il fut renommé par Hr:\'.CKS en 1945. 

Dans toute l'Europe septentrionale et centrale, c'est un parasite 
commun des Lophyres ou Tenthrèdes pinicoles : Diprion, N éodi­
prion, Gilpinia et Prùtophora spp., et plus rarement un épiparasite 
des Tachinaires Sturm.:ia inconspicua J\1G., Diplostichus tenthre­
dinwn B.B~ et de l'ichneumon Aficrocrypttts basizoni·us GRAV. des 
Lophyres en Allemagne et en Hongrie. li est lui-même épiparasité 
par le Ptéromalide ivlormoniella vitripennis (\VLK.) et l'Eupelmide 
pclyphage E1ipelmella vesicularis (RATZ.) GAH. (RATZEBURG 1844, 
OTTEN 1942) . 

KLOET et H1,cKs (1945) considèrent ce Dahlbominus comme un 
immigrant en Angleterre où il a été trouvé à diverses reprises 
(MORRIS, CAMER0'1, ULLYET, 1935 et 1936). Il en est sans doute de 
même en France (de GAULLE 1908, 1918, BERLAND 1940), en Hol­
lande (DE FLUITER 1932, 1934) ainsi qu'en Belgique d'où il est cité 
par LA~!EERE en 1907, sans cependant être représenté dans nos 
collections nationales. 

En 1935, D. fuscipennis (ZETT.) fut introduit avec succès en 
Amérique pour lutter contre les Lophyres des Pins et des Epicéas. 
Son degré de parasitisme atteignit 43,7 % en 1941 (D1RKS, DA­
VIAUI,T, 1944). Une quarantaine d'études ont déjà été publiées, aux 
Etats-Unis et au Canaçla, sµr son comportement et notamment 
sur la sélection par élevage de races cryophile et thermophile qui 
furent libérées dans certaines forêts, par millions d'ip.dividus, 
chaque année. Au Canada, en 1941, 151 millions de parasites ont 
été lâchés de cette façon et pour une période de 8 ans, les lâchers 
ont atteint un total de 4 à 500 millions d'adultes (DowDE'1 1938, 
LAMBERT 1941, 1943). Dans l'est des Etats-Unis, 230 millions de 
parasites ont été libérés dans les forêts d'Epicéas (DowDE, et 
SELLERS, 1940). 

Ce serait un insecte à élever et à propager par un Service de la 
(( Lutte bi~logique » si celui-ci existait en Belgique. Les spécimens 
faisant l'objet de cette communication sont déposés_ dans les col­
lections de l'Institut royal des Sciences naturelles de Belgique. 

J, GHESQUlÈRE. 
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